
LUNDI 1T NOVEMBRE IMS 

t * PftaUDS. — Les douaniers ae l a brigade du 
aat arrête Maris Danciools, âgée de *« 

menafére. porteuse de s Vtlogs de calé Tert. 
m «st incarcérée. 

OOMICE AGRICOLE. — U séance publique 
v> fi l—nalU de distribution des récompenses aux 
lauréats «las concours agricoles de 1913 aura lieu 

SB ouvrant, à once heures précises du 
la grande salle des fêtes de la 80-

>, rue de l'Hôpital-Militaire, 116, 

auivie d'un banquet par souscription 
à une heure «t demie, à l'c Hôtel 

C M * 
à Lille. 

K l » 1 

ï ' v ' a S o p T V ' 3 0 - 3 8 , rôé~B»aa», à Lille 
- U N E IWCfeXDIAIKE "* * * ~ 

££* 

Pierre Huyge, 
—, obauSeur, demeurant rue Léonard-Dan>> 
da Vacher, 1, en rentrant * son logis s'aper-

la porta donnant sur la rue était à moiu 

as. Juliette Fitzen, âgée de 00 ans. 
1 auteur de cette tentative d'incendie 

Ella a été m u e an état d arrestation. 

R O U B A I X 

M l f f O D R O M E - T H E A T R E : c cyrmno de 

U y a nuit jours, Molière triomphait sur notre 
scène avec ie Bourgeois Gentilhomme joue de mer-
veilleuse façon par Viabert ; lue; c e'*aii. K œ u n J 
q/u remportait, avec L yruno de ÙtKftrme, l'un ans 
plus U M I U succès que nous d.auie vus a Koubaix. 

LJui «AOUC disait que H » uiuvit» via.mciit bciie», 
les umvrt» salues, IVJ*»VOL», i.-nij>li. i..-es O «1 iu, 
d esprit irançaws, d u n e pai iai te teuue u iunano 
e t -ifrwt^f ns is iMieut put* recette aujouid nui, et 
que l l e s avaient cède le pas pour toujours aux 
lourdes mennums à grand spectacle, aux wutsntiaa 

• de 1 adultère, ou aux aoauxues et eiia-
iavsatiotu du Grand Ouignoi" 

Le* oosspl cauon» psyo.ioM>ghjues et sentimen-
taisa w n w u l t t se plaisent la plupart des auteurs 
à la mode ne «ont pas tout lé théutie, Dieu 
merci ! U y a les pièces où 1 humanité nous est 
IS|iré»i»ntfli sons des aspects qui ne sont pas for-
eéâseat des laideurs ou des tares; des pièces où 
àV—inenl las sentiment» d'honneur, de générosité, 
de bravoure, de fidélité ; des pièces dont les per-
avanages ne sent pas tous des monstres ou des 
anormaux, m i s au contraire se comportent, vi­
vant e t meorent en héros. 

Ces pièces là, nous le constatons avec une cer­
taine nerté locale, sent les seules qui font salle 
oomble chez nous. Et cela nous console un peu 
de l'engouement inexplicable d'un certain puouc 
•DUT les fadeurs ou les insanités débitées dans les 
snnaK-halls et les calée-concerts. 

Pour revenir i la représentation de Cyrano d-e 
Bergerac donnée, dimanche par la Tournée de la 
Porte Saint-Martin, disons de suite qu'elle (ut 
digne de la confiance qu'avait témo enée le public 
mdis is ia» en venant en foule i l'Hippodrome. 

M. Maxime Lévy a dorme du rôle dans lequel 
•s sont illustres deux des plus grands acteurs f ran-
sais de notre temps, une interprétation à la fois 
ares personnelle e t très classique. 

Cequalin aine, le créateur du rôle, dont Rostand 
l iai il q œ l'âme de Cyrano avait passé en lui, est 
.venu jouer cette comédie à Roubaix. Nous avons 
même recueilli les derniers éclairs de son génie e t 
les dernières ardeurs d'une vie qui s'affaiblissait. 
C'est en effet sur la scène de l'Hippodrome roubai-
eien que le • grand Coq > parut pour la dernière 
f o u en Cyrano. Il était déjà soutirant et ses forces 
l e trahirent dans les derniers actes qui furent 

pour lui permettre de terminer ie repré-
m. Quelques jours plus tard, il rentrait à 

Paria... pour y mourir. 
Malgré le souvenir encore bien vivant laissé par 

Vincomparable artiste, M. Maxime Lévy obtint 
suer an magnifique e t très légitime succès. D'une 
admirable souplesse de talent, il fut tour à tour 
lyrique, dramatique e t sentimental. 

Tons les morceaux désormais classiques de cette 
catnérii» héroïque: 1a tirade des nez, la ballade 
du duel : c Nous sommes les cadets de Gascogne », 
1* s Baiser de Roxane », et la mort de Cyrano 
jurent soulignés d'applaudissements enthousiastes. 

Mme Quyta Béai, une charmante actrice, donna 
a a e excellente réplique à M. Maxime Lévy. 

Ces deux artistes étaient fort bien entourée et 
tous les personnages ont été rendus avec talent. 

Souhaitons en terminant qu'on nous donne sou­
vent des spectacles aussi parfaite sous tous les 
rapports que celui de dimanche. 

—— Concert de musique de chambre, salle 
Pitrre Dtitombe. — La concert de musique de 
chambre organisé par M. A. Seutin a eu lieu hier 
dans ta asile Pierre Destombe, rue de. Soubise. 

Une assistance choisie était venue pour applau­
dir las «euvrea de notre concitoyen." 

Sorti de l'école Niedermeyer vers juin de cette 
année avec le premier prix d excellence, le premier 
prix d'harmonie et de contrepoint, le premier prix 
de piano e t d'orgue, il eut comme professeur 
M. Maarice Ravel, l'un des maîtres de l'école 
modems et malgré son jeune âge M. A. Seutin a 
déjà corn posé des œuvres musicales excellentes, 
qui permettent de prévoir pour cet artiste un 
avenir ares brillant. 

La programme comportait d'abord une Sonate 
• a « bémol majeur pour piano et violon de M. P . 
Vtardot. violoniste. L'auteur lui-même accompa­
gné par M. eeut in en fit une exécution remar­
quante de virtuosité et d'expression. 

Mlle Mali, de l'Opéra, qui doit prochainement 
eréer à Angers La Livreuse, de Sylvio Lazoari, 
possède une voix fort belle qu'elle manie avec un 
art très sûr. Elle a chanté de façon délicieuse trois 
•cernes de H . Barbusse et R. Dauphin sur les­
quels M. A. Seutin a écrit de jolies phrases mé­
lodiques bien inspirées, 

M. Paul Viardot exécuta ensuite avec une sono­
risé très agréable l'Adagio de Riet, Berceuse triste 
•le sa composition, et lés Variations de Sfortini. 

Deux malnrliri de M. Seutin SUT des vers d'A mé-
Tendresse e t Dimanche de Pâques 

appeàciéus. L'accompagnement de 
1 a i t tout à fait caractéristique. 

M. A . Henrin a ensuite exécuté avec une rare 
• • l a U i i a i e t une virtuosité remarquable, trois 
menas modernes pour le piano : Jardins sous 
(• flûte, de Claude Debussy ; Pavane pour une 
enfante défunte, de Maurice Ravel e t Bourrée 
Fttnsasque, du regretté Emmanuel Chabriér. 

Pour terminer la Sonate en ut majeur, pour 
pis an e t vision en quatre parties a obtenu tout 
m succès qu'elle mente ; cette sonate dont la pre-
auere snchtion fut donnée à la Société nationale 
des Beaux-Arts, le 12 juin dernier, est à notre 
•ans l'une des principales œuvres de notre conci­
toyen, de qui 1 on peut attendre encore de belles 
sjosnoositioas musicales. 

Les auditeurs n'ont pas ménagé leurs applau-
diseeenetru tant aux auteurs qu'aux interprètes. 

—— U n s i r t s punîtes. — Voici le programme du 
concert public qui sera donné par l'Association 
•ympbonlque du Conservatoire, le lundi 17 novem­
bre, ae S> heures à M h m . dans la salle du Con­
servatoire de Musique : 1. Ouver'utr de . Leonore » 
a* S (Beethoven); 2. Entracte Pizzlcaot (Thomé);' 
$. • Sons les Tilleuls », scènes alsaciennes (Masse-
net); * Tarentelle pour flûte et clarinette (St-Saens); 
• , a Scène religieuse des Erynnles. n Invocation 
(solo de violoncelle, M Bacquartl. c Entracte 
Ofassenet); a. • Les Muscadins . (P. Wachs). 

WATTRELOS 
au Patronage tslnt-Msrosl. — Une affluence 

aussi considérable que le dimanche précèdent se 
Brassait, hier, pour assister à la soirée récréative 
organisée au Patronage St Marcel, par des artl-te-
amateurs. L'exécution fut tout aussi soignée et a 
estenu le plus franc sucrés. Il est à souhaiter que 
ta* soirées de ce renre se renouvellent de temps à 
autre; la population de la paroisse de Beaulleu est 
disposée à j répondre avec empressement. 

CHOIX 
^ — « h** Pauvret de Pari» s . — L a section 

É l iaml i ino d u Cercle Léon X I I I et du Patronage 
BsisM Pierre a donné dimanche, à la salle des 

récréative en faveur des Confé-
aaaaas de Saint-Vincent de Paul de la paro i s» 

tJn public nombreux et choisi était acoov. 
astpewâir ose j senss artistes. Ils le méritaient 
eer Wur iater 

nombreux e t choisi était accouru 
jswnss artistes. Ils le méritaient 

interprétation du drame: s Las Pauvres 
• fat sapé 

tette 

é*9mtim - . , , , , , , , , , , „ _ _ _ _ _ _ „ _ . 
Lear jeu, leur diction furent admirables. Et 

BBi reaseawMataou fut aussi réussie que 
». Aussi 1er familles nécessiteuses des 

ae pourront que remercier les acteur* 
contribué à leur procurer ainsi an peu 

fja* de bonheur e t de joie. 
TOURCOING 

THtATRE MUNICIPAL 1 La mâtiné» da 
C e n t devant une salle bandée qu'a é té donnée 

snsusaae «as matinée b seconde représentation de 
L a Jarre ». Cet smpreaaetnera du public a e u 
•» » W M * I in j nonne sur les artiste* qui ont 

aae très bonne interprétation de 1 œuvre 
« a n a a n n t i du maître Halévy. 

A n arasai sr pian nous avons encore vu briller 
l a S s s l i s i s i l contralto, Mme Claessen* qui, dan* 
| » tel» m Raonel, a soutenu avec vaillance la 

lastisme qu'elle s'est acquise. 
g sg toast AJsY *a pifUM ao 

I de es* moyens a fort bien joué et chanté le rose 
écrasant a Eleaxar. Il chante ce rôle sans aucune 
transposition ce qui est xme preerve de ses bril­
lante* qualités. Le public lui a fait une ovation 
après son grand air du quatrième sete. 

Mlle Wilts a détaillé avec grâce le chant d'Eu-
doxie. MM. Store! et Griilard se sont surpassé en 
de Brogni e t Ruggero. MM. Filitaa (Léopol) et 
Bor'enjrni (Albert) ont complété avec homogénéité 

Les onœure qui ont été rajeunis ont marché à 
souhait. 

L'orchestre, sou* la direction de son habile 
chef, M. Deveux, a souligné avec un art remar­
quable la belle partition dTHalervy. 

— Jeudi 20 novembre, à 8 h. 1/2 très précises, 
grande soirée de gala avec le concours de Mlle Ber-
t'ie Lamare, de l'Opéra-Comique : < Madame But­
terfly >, opéra en 3 actes, musique de Puccini. 
Orchestre complet dirigé par M. Deveux. Lee di-
lettanti qui se souviennent du grand succès obtenu 
par ce chef-d'œuvre sur notre scène, il y a deux 
ans, accourront certainement en foule jeudi soir 
au théâtre pour applaudir Mme Butterfly et fêter 
son admirable interprète Mlle B. Lamare, de 
l'Opéra-Com iq ue. 

. '«rvioede voitures après le spectacle pour Rou-
bsix et Mouscron Messervant la Malcense et la 
Croix-Rouge HO fr. 50 par personne). 

La location est ouverte. 

L I L L E 
Salle de Svectaclc. — Lundi 17, à 18 h. i : 

La Porteuse de Pain, drame en 5 actes et 8 ta­
bleaux, dont 1 prologue; Le Chalet, opéra-comi­
que en 1 acte. 

— Kursaal-Thiâtre. — Lundi 17, à 20 h. 3 / 4 : 
Riv, opéra-comique en 4 actes et 7 tableaux. 

G A o 110 - P ILJrf E " b ; î ï ï ï ! ? " 
Lundi 17 novembre. — Matinée à 3 h. 1/2. — 

Soirs* à 8 h. 1/2. — Immenses succès des artistes 
engagés: M. Pvenard: IL Hirain ; Les Fabien'»; 
Les r u e s i s , M*" I-ény de Thierry; M"« LBrivnx, 
ia Reino uu diabolo. 

Vues nouvelles dee Maisons Pathé, Eclair, Co-
mica, etc. — Prix des places habituel. 

Mardi, mercredi et ieudi, stances de cinéma. 
EXT BLE LIBRE. 6bà74d 

Journal de ttoubaix 

aéssisins 
Kfiauli 

SiLK DES FÊTES SIPT-CÉWE 
Lundi 17 novembre 1913. Séance de 3 heures à 

11 heures. Continuation du nouveau spectacle co­
lossal : Pour ia première fois à JÏOLL'OAIX : Le Prix 
d'un bon/ieur (4 parties); Blanchette; HO contre 
113; Le Pont Virant, etc., etc. Eclair-Journal 
arec toutes ses nouveautés. Succès f susajè^/ Im­
mense succès!.' ! 66671d 

Le tableau L ' I N S P I R A T I O N D E S A I N T E -
C É C I L E , de M. A u g . P o t a g e , a ins i que d e s 
reproduct ions e n gravure , ar t i s t iquement en­
c a d r é e s , sont un joli c a d e a u de Sa inte -Céc i l e . 
Vo ir l e s v i tr ines de M. P o t a g e , p lace du Tr i -
chon , R o u b a i x . 665 5od 

« FAH1 T CIMtli » • t i a S a S ' " 
Lundi 17 novembre. — Séance continue de 4 à 

11 heures, programme sensationnel. Toutes les 
actualités. Entrées: 0.25, 0.40 e t 0.50. 66573d 

GlDMOST-FALiCI ROffolISlEH 
8, RTJX DU CdtÉ, 8 

Aujourd'hui en matinée à 3 h. 1 4 e t 
en soirée à 8 h. 1/2, continuatirm du 
spectacle sans précédent : La Gardienne 
du jeu ; Pour sauver la Reine ; Toute 
Petite, drame (scène des Boys Scouts) ; 

au Château d'If, e tc . . . 
Bureau de location, de 10 h. du matin à 16 h. 

du soir. Téléphone: 22.56. 66572d 

MAISQM I . F u ! l n l l l t n 3 0 , r EiquermoiH 

Fourrures, Manteaux, Parures 
Spécialité de Corbeilles de Mariage 66j6'9 

La Sainte-Cécile 
ROUBAIX 

LES MESSES 
La Chorale Saint-Michel à Notre-Dame. — 

Une assistance nombreuse, composée des membres 
protecteurs et actifs de 1 œuvre de Saint-Michel 
ainsi que de paroissiens, emplissait l'église, hier, 
à la messe de dix heure*. C'est la Société Chorale 
Saint-Michel, du Cercle de la rue d'Alsace, qui 
donnait son exécution de Sainte-Cécile. 

Sous la direction autorisée de M. Mansart, elle 
a interprété avec beaucoup de précision, la Messe 
à trois voix égales de Parigot, accompagnée au 
grand orgue par M. Peers e t par un double 
quatuor à cordes, composé d artistes de notre ville. 
Les soli ont été chantés avec infiniment d'expres­
sion par MM. Désiré Bonn 1er e t Jules Selosse, 
ténors; Emile Fiévez, baryton, et Albert Gai-
quière, basse. 

A la suite de cette belle exécution, la Chorale 
s'est rendue au cimetière pour réciter un De Pro-
fundis sur la tombe de leur regretté directeur M. 
l'abbé C'havatte. 

La fanfare de l'V.S.S. Catholiques à St-
FrançoU d'Asaixe. — A la messe de 11 heures et 
demie, la Fanfare de l'Union des Sociétés Sporti­
ves Catholiques rfe Roubaix a donné une remar^ 
quable exécution à l'occasion de la Sainte-Céuile. 

Elle a interprété avec beaucoup de perfection 
La Couronne de*Chéne de Brégex et un cortège-
marche Exceliior de A. Adroit. POUT terminer, 
elle a exécuté avec un brillant éclat Le Son du 
Xord, défilé avec tambours, clairons et fifres de 
J . Mulderman. Les familles des membres bienfai­
teurs, honoraires et actifs de cette belle société, 
à l'intention desquels la messe était dite, ainsi que 
bon nombre des habitants de la paroisse assis­
taient à cette messe. 

—— La Chorale Notre-Dame à Notre-Dame. — 
Un auditoire nombreux se pressait hier pour as­
sister à la messe de 11 heures et demie. C'était 
la Société Chorale Notre-Dame qui donnait son 
audition de Sainte-Cécile. Composée des meilleurs 
éléments chanteurs de notre ville, cette belle cho­
rale nous donne chaque année des exécutions hors 
de pair. 

Sous l'intelligente direction de M. Albert Du­
hamel, elle a donné une magnifique interprétation 
de l'O Salutaris pour chœurs mixtes e t orgue de 
A. Pillot et le Credo de la seconde messe pontifi­
cale de Dom Lorenzo Pérosi. Les soli ont été 
chantés avec une égale perfection et un art con­
sommé par MM. Fongnies, Hennebelle et Dewis-
pelaere. 

La Chorale a fait ensuite preuve de qualités 
vraiment spéciales dans l'exécution du Tollite 
Hostias, choeur mixte avec accompagnement d'or­
gue de C. Saint-Saëns. 

M. Albert Duhamel a interprété ensuite avec 
tout le talent qu'on lui connaît, un solo de violon, 
Invocation à Jeanne d'Arc de Ch. Gounod, une 
œuvre remarquable de sentiment et d'expression. 

Les orgues étaient tenues par M. Peers, orga­
niste de la paroisse. 

La Concordia-Harmonie >i Sainte-Elisabeth. 
— Une remarquable exécution de Sainte-Cécile 
est celle qui a été donnée, dans cette église, à la 
messe de midi, par la Concordia-Harmonie. 

Nous avons constaté, par l'exécution d'hier, 
que cette belle harmonie, dont le nombre des mem­
bres augmente chaque année, peut figurer parmi 
les société* les plus importantes de notre ville. 

Dirigée avec la compétence incontestable de M. 
Lauridan, elle a interprété avec une haute perfec­
tion une fantaisie sur La Bohême de Puccini. 
L'ouverture de Sylvio Pellico de G. Wettge a été 
aussi bien détaillée. Cette ouverture exige une 
interprétation spéciale, qu'a su donner la tonrnr-
dia Harmonie. Lie solo de haubois a donné à M. 
Duflot l'occasion de faire valoir sa belle sonorité. 

Félicitons M. Six, te sympathique président, 
pour le dévouement inlassable qu'il apporte au 
maintien de cette belle phalange musicale. 

La Société Palestrina au Cercle de la Con­
corde. — L a chapelle de la Maison de* Œuvres 
était hier trop petite pour contenir les familles 
des membres du Cercle de la Concorde, venues 
nombreuses pour assister à la messe célébrée pour 
le repos des âmes des sociétaires défunte. 

La section dames de la Société Palestrina s'est 
fait entendre pendant la cérémonie e t nous som­
mes heureux de noter le succès de cette manifes­
tation d'art religieux. 

Le programme, très bien composé, comprenait: 
Kyrie, Gloria, Sanrtus et Agnus de Van Durme, 
dont l'exécution sobre et dépourvue à dessein de 
nuances exagérées et de tout artifice, fit impres­
sion. 

Le magnifique Sancta Maria de Vincent d'Indy, 
dirigé par M. Léon Verneuil, fut aussi chante 
avec art et sincérité. Ainsi que l'illustre auteur 
en avait témoigné le désir, cette pièce fut inter­
prétée en observant hors et avant tout l'accen­
tuation correcte du latin, car d'après lui, cette 
accentuation donne aux morceaux liturgiques leur 
véritable physionomie e t c'est elle qui doit guider 
1* mélodie et le rythme dans toutes les œuvres ins­
pirés* de* tradition* grégorienne» et palestri-

Remarquable audition également du Credo de 
Beltjens, composition toute moderne et écrite 
dans le style le plus pur. 

Mlle Savoris a chanté parfaitement à l'Offer­
toire un bel ^cce Panit de C. Bourdeney. 

Si. Roeticher, l'excellent organiste de Saint-
Jean-Baptiste, accompagnait cette messe avec ta­
lent. 

WATTRELOS 
A la Ohorala Salnt-Maolou. — Profitant de la 

tète du patron de la paroisse, la Chorale St Maclou 
a donné hier soa exécution de sre-Céclle. 

La nombreuse assistance qui se pressait a la 
grand'messe de 10 heures, a fortement goûté toute 
l'artistique beauté de la Messe à trois voix de Dom 
Lorenzo Perosi, interprétée par la chorale. Les soli 
ont été remplis par MM. C. Hespel et G. Vanmenen, 
ténors, A. Stelandre. baryton, et A Deflandrc rwsp 

De retour au local. Café Destailleurs, les souhaits 
ont été présentés au directeur, M Denandie; au 
président, M. Lepers; au vlce-préisdent, M. Stelan­
dre. Des bouquets sont offerts à trois médaillés de 
la chorale, MM. Carlos Lepers et T Honte, médail­
lés de 1870 71. et a M. D. Lombaert. médaillé du 
travail. Différents vivats ont été chantés. 

A la Philharmonie du Critinier. — L'exé­
cution de Sainte-Cécile, qui a eu lieu hier diman­
che en l'église Saint-Vincent de Paul, à la /nesse^J 
de 10 h. 1/2, a été par son succès le d i fne covron-F 
nament de nombreuses semaines d un labeur 
acharné. 

Pour la première fois, la e Philharmonie du 
Crétinicr » donnait une audition avec une instru­
mentation au nouveau diapason. Des le premier 
morceau « Le Nivernais », d'une allure vive e t 
déliée, l'on se Tend compte que les musiciens pos­
sèdent très bien leur instrument, l'homogénéité 
est parfaite. L'on exécute ensuite : « Marche de 
triomphe », de Gabriel Parés ; ce morceau ren­
ferme des effets puissants, que les cuivres ont mis 
particulii-rement en valour. A l'élévation est joué 
un « Aadante religieux » de De-becq. nlein de sen­
timent. Les dillcrentos pnrtirs de < Mireille ». le 
c.h"t'-d'œuvre de Gounod. sont exécutées avec une 
perfection qu'ont admirée 1«8 connaisseurs qui 
étaient nombreux dans l'église pleine de monde. 

Après la messe, la « Phi'harmonie » est allée 
donner une aubade à M. Délaissez, président, et 
à M. Desbonneti?. chef de la société. 

A 1S heures 1/2. a eu lieu au local. Café Laga-
che le traditionnel banquet de Sainte Cécile. Mous 
avons remarqué M. D:laissez, président; M. Des­
bonnets, ohef ; MM. Jean Wiiiems, vice-président ; 
Caillet, commissaire de police: Vincent Leclercq, 
président, et Jules Watteau, membre de la Com­
mission représentent les • Enfants de la Lyre ». 

Ld repas bien servi, fut agrémenté par d'excel­
lents chanteurs. Au dessert, M. V. Grimonprez, 
secrétaire, remercie vivement le préaident M. Dé­
laissez qui. avec l'aide des membres des Commis­
sions administrative et civile, est parvenu à trans­
former l'instrumentation de la société selon le nou­
veau diapason. I n vivat est chanté en son hon­
neur. M. Délaissez remercie et assure que les mu­
siciens peuvent compter Bur son dévouement 
comme il compte sur le leur. 

A la fin de la soirée. M. Grimonprez a un mot 
aimable pour chacun ; il remercie e t félicite 
M. Desfoonnets. chef, à qui revient le remarquable 
succès de l'exécution du matin. Un vivat lui est 
chanté. 

M. Délaissez se déclare heureux des progrès de 
la société, présacre des succès futurs. La soirée se 
continue par des chansons. 

CROIX 
La « Grande-Harmonie » à l'église Saint-

Pierre. — Notre excellente société la t Grande-
Harmonie » a donné dimanche en l'église Saint-
Pierre, à la messe de midi, une exécution remar­
quable. 

L'honneur en revient d'abord au talentueux 
chef. M. Louis Cocheieux, qui avec maestria, di­
rigea cette phalange d'artistes, puis aux musi­
ciens qui tous firent valoir à l'envie les beautés 
d-as différents morceaux. C'est aux sons entraî­
nants de la marche célèbre de C. Teike : c Vieux 
camarades », que commença l'audition. Après une 
brlilante exécution d'« L n jour d'été en Nor­
vège », fantaisie pastorale de Wiiiems, arrangée 
par Sellinok, notre société rendit à la perfection 
Ps Andante religioso » de H. Klosé. Ce morceau 
qui convient si bien à l'église fut écouté attenti­
vement et fut très goûté. L'audition prit fin par 
l'allegTO « Les Pages d'Artois » de Gabriel Allier, 
qui fut enlevé avec vigueur et laissa les nom­
breux auditeurs sous une excellente impression. 

TOURCOING 
A la Chorale Saint-Jacques. — Quoique de 

fondation récente, la paroisse Saint-Jacques dis­
pose déjà d'une excellente chorale paroissiale, que 
dirige aivec dévouement un amatour de talent, 
M. Henri Deschamps. 

A l'occasion de la fête Sainte-Cécile, elle a 
donné hier matin à la grand'meese, une très méri­
tante audition de la messe, en style pales t in ien j 
de Lorenzo Perosi, dont MM. Louis Ghilbert et 
H. Ducoulpmbier, ténors ; Fleurisse Tangiie et 
Albert Vandehrouck, basses, interprétèrent les 
soli 

A l'offertoire. M. Louis Chilbert chanta avec 
beaucoup d'expression « Hosanna » de Granier et 
une c Ode à Sainte Cécile » par la chorale ter-

'audition. 

L ' e s t o m a c le plus robuste peut 
être accidentellement, en voyage, sujet 
à une mauvaise digestion. Avoir soin de 
se munir de Comprimés VICHY-ETAT, 
et en prendre trois ou quatre dans uu 
peu d'eau, en dehors des repas. 

SBi — _ 

NÉCROLOGIE 

'—~ A " H é ont été célébrées les funérailles de 
M. Auguste-Louts-Albert Masse, engagé volontaire 
au 18e réjrlment de chasseurs à cheval, et faisant 
partie d un régiment de marche au Maroc, comme 
cavalier du train des équipages .décédé acciden­
tellement. 11 y a deux mois, à Oud<a. 

On annonce la mort, à Cambrai à l'âge de 
V 1 " / ' . M - F é D e l on Talsne, notaire honoraire. 

président de la chambre des notaires. Le défunt 
était originaire de Solesmes et était à Cambrai 
depuis 1879. 

P i lu l e s S u i s s e s I R e m è d e par e x c e l l e n c e de 
la c o n s t i p a t i o n et de s m a u x d ' e s t o m a c . Effi­
cac i té , faci l i té d 'emplo i et b o n m a r c h é . T o u ­
tes p h a r m a c i e s . 12782a 

N O R S 
DANS L E S POSTES. — A partir du 16 novembre 

matin : 1* BelHiinies, actuellement desservi par 
Bavay, sera pourvu d'un bureau de poste et desser­
vira Gusslgnies et Bettrechies. Départ, 3 h. 50. 
Lnirne Valenciennes à Maubeuge. 

2" St-André. actuellement de?Fervl par Lille, sera 
pourvu d'un bureau de poste. Départ, 5 h. 17. Ligne 
Lille à Hazebrouck. 

UN TAMPONNEMENT A BASUEL. — Un train 
de la Compagnie du t'ambrésis a tamponné, sur la 
Jiirne de Paris à Erquelincs. un train de matériel 
forain. Il n'y a eu aucun accident de personne, 
mais les débats sont assez élevés. 

UN APPAREIL A ACETYLENE PAIT EXPLOSION 
A DOUAI. — Dans la maUnée de samedi, vers six 
heures et demie, en réparant un appareil à acéty­
lène, chez if. CnToî. entrepreneur à Douai, M Jacob 
Barquet. ft'é de U ans, demeurant à Cuincy. a 
été irrievenient blessé à la fleure par suite de l e x -
ploslon de la cloche .de * appareil. 

mina^'i 

m J j i t s fuiilis et intercostales 
sont c a l m é e s i n s t a n t a n é m e n t par le B a u m e 
S i m o n , 2 fr. P h a r m a c i e d e s P r o d u i t s Cor­
b e a u x , 20, rue de L a n n o y , Rouba ix . 1438-3 

lauses 
ROUBAIX 

La fête de Saint-Eloi. — Sur la demande 
d'un . certain nombre de corps de métiers, ayant 
Saint Eiol pour patron, il sera célébré une messe 
solennelle à Roubaix, dans l'église Saint Martin, le 
lundi 1er décembre prochain, a 11 lieuies. en l'hon­
neur de Saint Elol. La Chorale Jeanne d'Arc y 
prêtera s 

T O U F F L E R S 
— — L'Adoration annuelle du S. Sacrement. — 

Cette fête religieuse a été célébrée hier, dimanche, 
avec le traditionnel cérémonial. Pendant la messe 
de 10 heures, ia Chorale paroissiale a exécuté ma­
gistralement la meese à deux voix de Battmann. 

Le sermon de circonstance a été donné par un 
missionnaire. 

Les fidèles, en très grand nombre, ont assisté, 
dans le plus profond recueillement, aux différents 
offices de la journée. 

M O U V A T J X 
— Retour de mission et jubilé à Se Germain. 

— Dimanche se terminaient les exercices du « Re­
tour de mission » et du t Jubilé » à St Germain. 
Une foule nombreuse les a suivis. A 7 h. du matin 
eut lieu la messe de communion générale. Les 
fidèles s'approchèrent e n grand nombre de la 
Mainte Table. A 4 h., l'église était comble pour la 
cérémonie de clôture du jubilé. Le Père Ènglart 
fit entendre sa parole chaude et apostolique. Après 
le salut, la bénédiction papale fut donnée à l'as­
sistance. 

Pourquoi les Anglaises 
ont-illes de si beaux cheveux? 

E n c o r e r é c e m m e n t on fa isa i t remarquer que 
l e s A n g l a i s , et surtout l e s A n g l a i s e s , ava ient , 
e n g é n é r a l , p r e s q u e t o u s de fort b e l l e s che ­
ve lures . U n e L o n d o n i e n n e , en v i s i te d a n s une 
fami l le p a r i s i e n n e , m i s s P i c t o n - P r o u t , 13, St 
S t e p h e n R o a d , B a y s w a t e r , L o n d o n VV., n o u s 
e n a d o n n é l ' exp l i ca t ion . El le raconta qu'à la 
su i te de m a l a d i e e l le avait été m e n a c é e d une 
ca lv i t ie p r é m a t u r é e et que l e s c h e v e u x qu'e l l e 
avait c o n s e r v é s é ta ient d e v e n u s d'un g r i s sa le . 
I m m é d i a t e m e n t , el le prépara la f a m e u s e re­
cet te . E l l e a c h e t a chez un p h a r m a c i e n 50 
g r a m m e s d 'eau de r o s e s m é l a n g é s avec 10 
g r a m m e s d 'hyposul f i te de s o u d e , e l le ache ta 
a u s s i 60 g r a m m e s de juve l ineau . E n part i e s 
é g a l e s e l l e m é l a n g e a l e s d e u x l iqu ides , au 
fur e t à m e s u r e et s e l o n s e s b e s o i n s , et e n 
app l iqua m a t i n et so ir , une pet i te q u a n t i t é le 
l o n g de s e s c h e v e u x avec u n e pet i te b r o s s e . 
Au bout de q u e l q u e s s e m a i n e s , n o n s e u l e m e n t 
s e s c h e v e u x ava ient repris leur cou leur natu­
re l le , masU r e p o u s s a i e n t a b o n d a n t s e t b l o n d s 
c o m m e a u S e m p s d e s o n e n f a n c e . E l l e a jouta 
que ce t t e recet te , fac i le a faire à la m a i s o n , 
e s t u n i v e r s e l l e m e n t c o n n u e e n A n g l e t e r r e , et 
q u ' u n g r a n d n o m b r e de s e s c o m p a t r i o t e s 
trouvent a ins i US m o y e n de g a r d e r une c h e v e ­
lure a b o n d a n t e et s o y e u s e . 

L e s F r a n ç a i s e s sauront m a i n t e n a n t le s e ­
cret de n o s a l l i ée s , qui se s ervent de cet te 
rece t te n o n s e u l e m e n t pour retrouver la jeu­
n e s s e de leur cheve lure , m a i s encore pour en 
ma in ten i r la b e a u t é et l ' a b o n d a n c e . 

Mat D..., Roubaix. et diverses: Oui, cela les 
empêchera de tomber et leur donnera de la force. 
Vous trouverez le juvenileau chez n'importe quel 
pharmacien. 12780ad 

La crue de la Meuse 
et de ses affluents 

L a c r u e q u ' o n t s u b i e d e p u i s d e u x j o u r s 
la M e u s e e t s e s a f f luent s , n e c e s s e d ' a u g m e n ­
t e r . 

L 'a f f lux v e n a n t d 'au d e l à de la f ront i ère 
e s t s u r t o u t c o n s i d é r a b l e . D e s o u v e r t u r e s o n t 
é t é f a i t e s a u x b a r r a g e s d e H a s t i è r e , D i n a n t , 
L a P l a n t e , H u y , L i è g e e t V i s é , p o u r per­
m e t t r e l ' é c o u l e m e n t d u t r o p - p l e i n d e s b i e f s . 

L e fleuve c o m m e n c e à sort ir d e s e s r i v e s 
a u x e n d r o i t s o ù ce l l e s - c i s o n t b a s s e s . 

L a h a u s s e e s t é g a l e m e n t t r è s forte s u r la 
S a m b r e ; d e s p o u t r e l l e s o n t é t é e n l e v é e s a u x 
d é v e r s o i r e s d e S o l r c , de Char lero i e t de N a -
m u r . 

L a L e s s e e t la S e m o i s s o n t t r è s enf l ées ; la 
S e m o i s e s t , à L a C u i s i n s , à p l u s d ' u n m è t r e 
a u - d e s s u s de s o u n i v e a u n o r m a l ; L a L e s s e 
e n v a h i t l e s p r a i r i e s r iveraines» 

L a r e c r u d e s c e n c e e s t i m p o r t a n t e s u r l e 
Bocq e t l a M o l i g n é e , de m ê m e q u e s u r l e s 
a u t r e s c o u r s d 'eau d u s u d d e la p r o v i n c e . 

Une explosion d'acétylène 
à Eephsm-lez-Thielt 

UN MORT 
IMPORTANTS DECATS MATERIELS 
L'n terrible acc ident s'est produi t d a n s une 

fabrique de ch icorée , à E e g h e m - l e z - T h i e l t . 
U n ouvrier , n o m m é D e V i s c h , était o c c u p é 

à ne t toyer et à préparer l e s l a m p e s à acéty­
lène , l or sque l 'une d 'e l l e s , par su i te d'une 
c i rcons tance i n c o n n u e , lit e x p l o s i o n . Ce fut 
un choc terrible ; la p ièce où s 'était produi t 
l 'acc ident a été c o m p l è t e m e n t d é m o l i e . L e 
personne l de la fabr ique accourut p r o m p t e -
ment et d é g a g e a le m a l h e u r e u x ouvr ier qui 
frisait s o u s les d é c o m b r e s f u m a n t s . Il ava i t 
été tué sur l e coup . L a v i c t i m e étai t l i t téra le­
ment s c a l p é e . L a figure, horr ib lement brûlée , 
était m é c o n n a i s s a b l e . 

m e u r e s d e M. J o s e p h B o u c k a e r t - B é c u e , d o n ­
ner u n e a u b a d e à l ' occas ion de la décorat ion , 
m é d a i l l e de 2* c l a s s e , o b t e n u e c o m m e m e m b r e 
fondateur des U n i o n s p r o f e s s i o n n e l l e s de s pa­
trons p â t i s s i e r s , et de M. Jean Po l l e t -Hie , c o n ­
se i l ler p r o v i n c i a l et p r é s i d e n t de l ' H a r m o n i e 
R o y a l e , t i tulaire de la m é d a i l l e c iv ique de i re 
c l a s s e c o m m e m e m b r e secréta ire de la fabri­
que d ' é g l i s e S a i n t - B a r t h é l é m y . 

M. L a b i s , c a p i t a i n e de l ' H a r m o n i e R o y a l e , 
p r o n o n ç a u n d i s c o u r s de c i r c o n s t a n c e auque l 
répondi t s p i r i t u e l l e m e n t M. Jean Pol le t , le 
s y m p a t h i q u e p r é s i d e n t du Cerc le Catho l ique 
l ' t Aven ir ». 

E n vil le le drapeau nat iona l flottait à bon 
n o m b r e d ' h a b i t a t i o n s . 

HERSEAUX 
L'Installation 

de M. le Curé Oelafontaine 
U n C o m i t é s ' o c c u p e ac t i vement de la céré­

m o n i e d' instal lat ion de M. l 'abbé Del . i fon-

Co lision d'autis à Bruxelles 
U N P R O F E S S E U R D E C H A N T 

G R I E V E M E N T B L E S S E 

B r u x e l l e s , 16 n o v e m b r e . — D i m a n c h e m a ­
tin, vers trois h e u r e s , un g r a v e acc ident s 'es t 
produit au carrefour de Charleroi . U n taxi -
auto , v e n a n t de la vi l le et se d i r igeant vers 
Ma C a m p a g n e , e s t a l lé se j iaer sur un autre 
taxi v e n a n t de la rue M o r i s et d e s c e n d a n t 
vers la vi l le . Le choc a été d 'une v io l ence 
inouïe . M. D e Zur M u h l e n , sujet r u s s e , pro­
f e s seur de c h a n t , d e m e u r a n t rue Henr i -Waïe -
Iaerts, à Sa in t -Gi l l e s , qui se trouvait d a n s le 
taxi t a m p o n n é , a été g r i è v e m e n t b l e s s é . On 
l 'a retiré de la vo i ture é v a n o u i et la tête tout 
e n s a n g l a n t é e . M. D e Zur, après avoir reçu 
l e s p r e m i e r s soin» d'un m é d e c i n du vo is i ­
n a g e , s 'est fait reconduire à s o n domic i l e . L e 
taxi t a m p o n n e u r a é té c o m p l è t e m e n t brisé . 
D a n s ce lu i -c i se trouvai t é g a l e m e n t un v o y a ­
g e u r qui e s t sorti i n d e m n e de l 'accident . 

POURSUITES CONTRE DES CONSEIL-
LERS PROVINCIAUX DU HAINLAUT. — 
D e s conse i l l e r s prov inc iaux du H a i n a u t ayant , 
avant -h ier , b iep que la s e s s i o n eut é té déc la­
rée c lo s e , e t en e n f r e i g n a n t l 'art ic le go de la 
loi prov inc ia l e , c o n t i n u é à dé l ibérer et vo té 
un ordre du jour, M. l e g o u v e r n e u r a d r e s s é 
un procès -verbal et l 'a t r a n s m i s au procureur 
g é n é r a l p r è s la Cour d'appel . 

B E L C I Q U E E T L U X E M B O U R G . — M. de 
Broque'vil le, chef du Cabinet , a é té n o m m é 
g r a n d ' e r o i x de l 'Ordre de la C o u r o n n e de 
C h ê n e , par l a G r a n d e - D u c h e s s e du L u x e m ­
bourg . 

N O U V E L L E S R E L I G I E U S E S . — D e 
g r a n d e s f ê t e s o n t e u H e u d i m a n c h e , à E t t e r -
b e e k , à l ' occas ion d u j u b i l é p a s t o r a l d e M . 
l ' a b b é B o o n e , c u r é d e S a i n t e - G e r t r u d e d e p u i s 
25 a n s . 

M . l e m i n i s t r e d e B r o q u e v i l l e , c h e f d u ca ­
b i n e t , a v a i t a d r e s s é u n t é l é g r a m m e , r e g r e t ­
t a n t de n e p o u v o i r a s s i s t e r à l a c é r é m o n i e . 

S . E . l e c a r d i n a l Merc i er a fai t u n é l o g e 
t r è s é l o q u e n t d u j u b i l a i r e , l o u a n t s u r t o u t l a 
façon d o n t , e n t r é d a n s u n v i l l a g e o ù t o u t 
é t a i t à fa ire , i l a s u é v i t e r d ' i m i t e r t o u s c e u x 
q u i n e f o n t r i e n , t o u s c e u x q u i v o u l a i e n t 
t r o p e n t r e p r e n d r e , n e r é u s s i s s a n t rien d e 
façon c o m p l è t e . 

MOTJSCsTOK 

L A F E T E P A T R O N A L E D U R O I . — D i ­
m a n c h e , à l ' i s sue de la g r a n d ' m e s s e parois ­
s ia le , e n l ' é g l i s e pr imaire S a i n t - B a r t h é l é m y , 
un c o r t è g e auque l par t i c ipa ient l e s autor i t é s 
a d m i n i s t r a t i v e s , po l i t iques , c iv i l e s et mi l i -
tares , s ' e s t formé à l 'Hôtel de V i l l e p o u r de 
là s e rendre e n l 'ég l i se préc i t ée , au t T e 
D e u m » c h a n t é en l ' h o n n e u r de S. M. l e roi 
Albert . 

L a v a s t e é g l i s e était arch i -comble . L e corps 
des vo lonta ires p o m p i e r s c o m m u n a u x formait 
l a haie à l ' intér ieur de l 'édif ice re l i g i eux . M. 
l 'abbé H o l l e b e c q , curé de la p a r o i s s e princi ­
p a l e , officiait . 

L ' H a r m o n i e R o y a l e r e h a u s s a i t de s a pré­
s e n c e , la c é r é m o n i e ; e l le e x é c u t a p l u s i e u r s 
m o r c e a u x de s o n répertoire . 

A u retour de l ' é g l i s e , le c o r t è g e r e g a g n a 
l 'Hôte l de V i l l e , o ù d a n s la g r a n d e sa l l e c o m ­
m u n a l e , M. l ' é chev in C o p p e n o l l e , en touré de 
M M . H o l l e b e c q , é c h e v i n , de M. F r a n ç o i s 
G o e t h a l s , m e m b r e de la C h a m b r e des repré­
s e n t a n t s , et M M . l e s d é l é g u é s des p o s t e s , d u 
t é l égraphe , de la d o u a n e e t d e s corps const i ­
t u é s , prononça l e toast d ' u s a g e à L e u r s Ma­
j e s t é s le roi et la re ine , à la fami l l e roya le , 
à la patr ie et aux représen tant s de toutes les 
s o c i é t é s e t ndmin i s tra t ions préc i t ée s . 

L e v in d 'honneur fut e n s u i t e servi . JPuis 
l ' H a r m o n i e R o y a l e s e r e n d ' ' d e v a n t l e s de -

r e m e r c i a , e t e x p r i m a l e p l a i s i r q n ' i l é p r o u v e 
à s e r e t r o u v e r a n m i l i e u d e s e s c a m a r a d e s 
of f ic iers , à q u i i l e s t t o u j o u r s h e u r e u x d e 
rendre s e r v i c e . 

A p r è s a v o i r é v o q u é la mémoire au c o l o n e l 
M e s t d a g , i l a d r e s s a à n o u v e a u s e s r e m e r c i e ­
m e n t s a u x of f ic iers , p o u r l e b r o n z e d'art 
q u ' i l s l u i o n t offert. 

A u c o u r s d e c e t t e m a n i f e s t a t i o n , q u i s e 
t e r m i n a p a r u n c o n c e r t , u n t é l é g r a m m e fut 
a d r e s s é à S . M. l e R o i A l b e r t , e t u n e g e r b e 
de fleurs fu t e n v o y é e à M m e M a s q u i l i e r . 

L e c a p i t a i n e - c o m m a n d a n t M a s q u i l i e r » 
reçu é g a l e m e n t d e n o m b r e u x t é l é g r a m m e s et 
a d r e s s e s de f é l i c i t a t i ona . 

La Vie Sportive 

M. L'ABBÉ DELAFONTAINE 

nouveau curé de Saint-Maur, à Herseaux 

raine, n o u v e a u curé de Sa int -Maur . U n pro­
g r a m m e très bri l lant e s t préparé , n o u s le 
publ ierons d a n s un prochain n u m é r o . 

W A R C O I N G 

D É R A I L L E M E N T D U T R A I N V I C I N A L . 
— Le train v ic ina l qu i fait le serv ice de P e c q 
à Courtrai , traversai t la c o m m u n e de W'ar-
c o i n g , s a m e d i soir , à 20 h e u r e s , l orsqu'arr ivé 
près de la s u c r e r i e - d e M. P e e t e r s , e n s u i v a n t 
une courbe a s s e z a c c e n t u é e , la m a c h i n e sor­
tit d e s rai ls . L e m é c a n i c i e n s toppa a u s s i t ô t , 
et l e s q u e l q u e s v o y a g e u r s qui se t rouva ient 
d a n s les deux vo i tures , éprouvèrent une cer­
ta ine frayeur , m a i s tout se b o r n a à cet acci­
dent , qui n'eut d 'autre su i t e q u ' u n retard de 
q u e l q u e s h e u r e s d a n s la c irculat ion . U n p e u 
p l u s tard, l a m a c h i n e éta i t rep lacée sur l e s 
rai ls . 

On s u p p o s e que des g a m i n s , en j o u a n t , au­
ront je té d e s ca i l loux sur l e s ra i l s , ce qui aura 
o c c a s i o n n é le déra i l l ement . L a g e n d a r m e r i e 
de P e c q a ouver t u n e enquê te . 

T O U R N A I 

08 XXVe i\.i\m%m% 
â la fiartfs civique de Teirn» 
L e s off ic iers de la G a r d e C i v i q u e v i e n n e n t 

d ' o r g a n i s e r u n e m a n i f e s t a t i o n de s y m p a t h i e 
e n l ' h o n n e u r de M . L é o n M a s q u i l i e r , c a p i ­
t a i n e - c o m m a n d a n t a d j u d a n t - m a j o r d e r é g i ­
m e n t , à l ' o c c a s i o n d e s 25 a n n é e s d e g r a d e 
de c a p i t a i n e - c o m m a n d a n t q u ' i l c o m p t e d a n s 
la G a r d e C i v i q u e de T o u r n a i . 

L e c a p i t a i n e - c o m n n n ' a n t M a s q u i l i e r e s t 
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CHAMPIONNATS D» M M 
( S E R I E A) 

C L A S S E M E N T A C E JOUR 

M. L E O V AL4SQLTILIER 

capt ta iue -corntuandant ad;'udant-r»ia;or 
de la Garde Civique de Tournai 

d é j à p r e s q u e u n v é t é r a n de l a m i l i c e c i ­
t o y e n n e de n o t r e v i l l e , v é t é r a n a u s s i ac t i f 
q u e d é v o u é . 

S o n i n c o r p o r a t i o n d a t e d u 1er d é c e m b r e 
iS~q : il en tra à la ^e c o m p a g n i e d u s e ba­
t a i l l o n d e la G a r d e C i v i q u e , p o u r p a s s e r a u 
m o i s d e févr ier s u i v a n t , a u x a r t i l l e u r s . 

L e 22 m a r s 1SS5, il é taft é l u s o u s - l i e u t e ­
n a n t d ' i n f a n t e r i e d e l i g n e ; i l o b t e n a i t l e 
g r a d e d e l i e u t e n a n t le iS n o v e m b r e 1888, e t 
l e 23 d é c e m b r e d e la m ê m e a n n é e , i l é t a i t 
n o m m é c a p i t a i n e - c o m m a n d a n t . I l e s t a d j u ­
d a n t - m a j o r de r é g i m e n t d e p u i s le 27 o c t o b r e 
1900. 

L e R o i , r e c o n n a i s s a n t l e s s e r v i c e s q u e l e 
c a p i t a i n e - c o m m a n d a n t M a s q u i l i e r a r e n d u s à 
l a G a r d e C i v i q u e de T o u r n a i , l e n o m m a , il y 
a q u e l q u e s a n n é e s , c h e v a l i e r d e l 'Ordre d e 
L é o p o l d . M. M a s q u i l i e r e s t , e n o u t r e , t i t u ­
l a i r e d e l a c r o i x c i v i q u e de i r e c l a s s e , d e l a 
m é d a i l l e c o m m e m o r a t i v e d u r è g n e d e L é o ­
p o l d I I , de la c r o i x m u t u a l i s t e d e i r e c l a s s e ; 
i l e s t officier d ' A c a d é m i e e t off icier d u D r a ­
g o n d ' A n n a m . 

C'es t p o u r cé l ébrer c e s b r i l l a n t s é t a t s d e 
s e r v i c e , q u e l e c o r p s d'off ic iers d e l a G a r d e 
C i v i q u e o r g a n i s a la m a n i f e s t a t i o n d e s y m p a ­
t h i e , qu i m a r q u a l e b a n q u e t d e la fê te d u 
R o i de c e t t e a n n é e , e t q u i e u t l i e u à l a T a ­
v e r n e d e C o l o g n e . 

L e co lone l S e r v a i s p r é s i d a i t , a y a n t à sa 
dro i t e l e m a j o r G r o s j e a n , e t à sa g a u c h e l e 
c a p i t a i n e - c o m m a n d a n t M a s q u i l i e r . 

A p r è s u n t o a s t e n t h o u s i a s t e e t l o n g u e m e n t 
a c c l a m é , a u R o i , à la R e i n e e t à l a f a m i l l e 
r o y a l e , l e c o l o n e l S e r v a i s , a u n o m d e t o u s 
l e s off ic iers de l a G a r d e e t e n s o n n o m , a d r e s ­
sa s e s p l u s s i n c è r e s f é l i c i t a t i o n s a u c a p i t a i n e -
c o m m a n d a n t M a s q u i l i e r q u i .porte c e g r a d e 
d e p u i s 25 a n s ; i l r a p p e l a l a carr ière d e c e 
s y m p a t h i q u e off icier, d e q u i o n p e u t t o u ­
j o u r s s o l l i c i t e r u n s e r v i c e . . 

L e c o l o n e l S e r v a i s fit r e s sor t i r l e s d i f f icul ­
t é s q u e r e n c o n t r e , d a n s l ' e x e r c i c e d e sa m i s ­
s i o n , u n a d j u d a n t - m a j o r d e r é g i m e n t , q u i 
d o i t s e r v i r d ' i n t e r m é d i a i r e e n t r e l e c o l o n e l 
e t l e s of f ic iers . 

C e s d i f f i cu l t é s , l e c a p i t a i n e - c o m m a n d a n t 
M a s q u i l i e r s a i t l e s a p l a n i r a i s é m e n t , p a r s o a 
g r a n d c œ u r et s o n i n l a s s a b l e d é v o u e m e n t . 

L e c o l o n e l S e r v a i s e x p r i m a l e s v œ u x q n e 
l e s of f ic iers d e la G a r d e C i v i q u e f o r m e n t 
p o u r q u e l ' e s t i m é j u b i l a i r e r e s t e e n c o r e à s o n 
p o s t e l e p l u s l o n g t e m p s p o s s i b l e , e t l u i of­
frit u n m a g n i f i q u e o b j e t d 'art e n t é m o i ­
g n a g e de la s y m p a t h i e de s e s c a m a r a d e s d u 
c o r p s d'off ic iers . 

L e c a p i t a i n e - c o m m a n d a n t M a s q u i l i e r , é m u , j 
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Union Sportiv Tourquennoise 
bat Racin&-Club de Roubaix 

par 2 buta a 1 
i L e m a t c h d u Parc d e s S p o r t s a v é r i t a b l e -
I m e n t t e n u c e qu ' i l p r o m e t t a i t . Il fu t m ê m e 

p o u r b e a u c o u p de c e u x q u i s u i v e n t l e s C h a m ­
p i o n n a t s , l ' o c c a s i o n d ' u n e v é r i t a b l e s u r p r i s e . 

L ' é q u i p e r e m a n i é e d u R a c i u g , m a l g r é s o n 
b r i l l a n t s u c c è s d u d i m a n c h e p i é c é d e n t , n e 
s e m b l a i t p a s p o u v o i r o p p o s e r à l ' U . S . T -
a u t r e c h o s e q u ' u n e r é s i s t a n c e h o n o r a b l e . H 
e n fut t o u t a u t r e m e n t . A p r è s u n d é b u t assez: 
t e r n e , p e n d a n t l e q u e l l e s R o u b a i s i e n s p a r u ­
r e n t l é g è r e m e n t i m p r e s s i o n n é : . , l e u r é q u i p e 
p a r v i n t à r e p r e n d r e l e d e s s u s e t , f o r ç a n t l e s 
T o u r q u e n n o i s à ( s ' e m p l o y e r s é r i e u s e m e n t , 
f o u r n i t l e p a s s i o n n a n t s p e c t a c l e d ' u n m a t c h 
c o u r a g e u s e m e n t d i s p u t é j u s q u ' à la d e r n i è r e 
m i n u t e . 

D é c r i r e la p a r t i e p o i n t p a r p o i n t , d e s c e n t e 
p a r d e s c e n t e , n e p o u r r a i t e n a u c u n e f a ç o n 
d o n n e r u n e i d é e d e c e q u ' e l l e fut e n réa l i té . 
L e s d i v e r s e s p é r i p é t i e s s ' y s u c c é d è r e n t a v e c 
u n e t e l l e r a p i d i t é e t u n e t e l l e c o n t i n u i t é , e l l e s 
f u r e n t s i f r é q u e m m e n t é m o t i o n n a n t e s qu' i l 
e u t é t é d i f f i c i l e , m ê m e à l ' o b s e r v a t e u r le p l u s 
fro id , l e p l u s d é s i n t é r e s s é , d e n o t e r flegma-
t i q u e m e n t p e n d a n t t o u t e l a d u r é e d u m a t c h 
l e s f a i t s e t g e s t e s d e s j o u e u r s . 

C o m m e n t d é p e i n d r e l ' e n t h o u s i a s m e d e s 
p a r t i s a n s d u R a c i n g , l ' a n g o i s s e d e s U s t i e n s , 
l e s b r u y a n t s e n c o u r a g e m e n t s d e s s u p p o r ­
t e r s d e s d e u x C l u b s , l e s t r é p i g n e m e n t s d e la 
g a l e r i e , t o u t c e l a a g r é m e n t é d ' o v a t i o n s o u 
v o c i f é r a t i o n s à l 'arb i tre , d ' é c h a n g e s b r u y a n t s 
à p r o p o s é n e r v é s e t d e q u o l i b e t s par fo i s spi ­
rituels ! 

A u début on a l'impression très nette e u e 
l 'Union va gagner. Le Racing lui-même en aérobie 
pénétré, car i î joue mollement et la balle, cons­
tamment renvoyée en avant par les demis et 
arrières ustiens, cantonne le jeu dans le camp 
adverse. Cependant, quelques descentes de Rou­
baix iboutiasent an but de Parais, mais les shoota 
passent généralement au-dessus de la barre. A u 
bout d'un quart d'heure un corner en faveur da 
J'U.S.T. est bien reçu par H. Filez qui shoote. 
J . Rénaux, qui se trouve sur le trajet de la 
balte, la touche et la fait dévier dans le coin des 
filet*. 

U . S . T . : 1 — R.C.R. i 0 
Loin de se démoraliser, il semble que la jeune 

équipe du Racing commence i s'organiser, et aux 
essais de Gaeremynclc et de H. Filez, brillamment 
aidés par Moigneu, répondent les shoots de J. 
Rénaux et de Dussart. 

Après deux coups francs sans résultat contr» 
l 'U .S .T . , l'un pour charge de Lefebvre. l'autr» 
pour faute de Dubois, H. Filez, sur une passa­
de J. Dubly shoote superbement... mais au-dessus. 
Moigneu, que les applaudissements adressés à H. 
Filez ont le don d'émoustiller, shoote de façon 
magnifique à quarante mètres des buts de Roub i ix 
une balle que le goal-keeper reprend adroitement. 

Deux descentes de Lesur bien centrées e t bien 
reprises n'aboutissent pas plus. Après une dan-

Fîreuse incursion du R.C.R. dans le camp da 
Union, Gaeremynck remonte le terrain et passe 

à J. Dubly qui rattrape et shoote. 

U . S . T . : 2 — R.C.R. : 0 

Le jeu s'anime de plus en p lus ; de nombreux 
déplacements sur la droite du Racing donnent à 
Gray, qui remplace Trurlaut, indisponible, l'oc­
casion dé se distinguer. Aux attaques d'une équipe 
répondent les descentes de l'autre. Des deux côtés-
les buts sont à plusieurs reprises sérieusement» 
menacés et il faut toute l'adresse de Hanot e t 
l'agilité de Parsis pour annihiler le courageux, 
effort des Roubaisiens. 

La mi-temps est située après un shoot de Gaere­
mynck sur la barre. 

Et c'est maintenant que la match va devenir 
réellement passionnant. On sent, dès la reprise, 
que les Roubaisiens, mis en confiance par la su­
perbe fin de la première mi-temps, vont mettre 
toute leur ardeur à remonter l'avance de Tour­
coing. Les deux gardiens de but sont sérieuse­
ment à l'ouvrage et se sauvent tous deux de situa­
tions périlleuses. Les corners succèdent aux cor­
ners. 

Le jeu est magnifique : successivement, des deux 
côtés, les ailiers descendent e t centrent. Le Ra­
cing, plus en souffle, domine cependant, et sur 
un corner à son avantage, la balle, reprise de la 
tête par Xisse , est reçue par Voedts qui la place 
hors de portée. 

U . S . T . : 2 — R.C.R. : 1 
J'ai déjà tenté de décrire l'explosion de j<>ie, les 

cris, les encouragements aux deux équipes. J e n'y 
reviendrai pas. J'ajouterai seulement que, comme 
elle fut commencée, la mi-temps se t e r m i n a ; Rou­
baix eut presque constamment un léger avantage. 
De part e t d'autre les équipiers, quoique éneivés , 
font de belles choses, mais en dépit, des ardents 
efforts de l'un et de l'autre team, ls> résultat ac­
quis ne change plus, et la partie se termine an 
milieu des acclamations enthousiastes des spec­
tateurs. 

E n r é s u m é , p a r t i e m a g - û i f i q u e , e x e m p t e 
d e t o u t e b r u t a l i t é , r i c h e e n é m o t i o n s , o ù 
p r e s q u e t o u s l e s j o u e u r s firent p r e u v e d e 
g r a n d e s q u a l i t é s e t dr_ c o u r a g e . L e s d e u x 
é q u i p e s s o n t b i e n au. Tpoint e t p e u v e n t affron­
ter l e s m a t c h e s à v e n i r , l ' u n e a v e c l ' e s p o i r 
d e c o n s e r v e r s o n e x c e l l e n t c l a s s e m e n t , l ' a u t r e 
d e l ' a m é l i o r e r Fsens ib lement . 
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L e Sporting Club Tourquennois, qui avec Dousi 
e t Pérenchies t ient la této du Championnat ds 
promotion, a assuré hier l a position qui loi ;>er-
mat d espérer 1 ascension an série A , en prensnt 
le meilleur sur la Sporting Club Douaisien. 

Le match qui se jouait sur la saperbe i erout» » 
de la rue de Varsovie, fut très intéressant et 
dispute avec beaucoup d'acharnement quoiou* &*• 
courtoisement, devant 300 spectateurs 

Après une première mi-temps a m i e les Teur-
quennois, confirmant leur excellente tonne, impo­
sèrent leur jeu fort plaisant et malgré tout s» 
brio de son goal-keeper, Douai d o t s indiner par 
£ buta a 0. 

L e s deux buts pour la S .C.T furent marqués 
par le capitaine A. Filas ai Q. Droitier. 
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